
Regards sur l’Afrique 
 Du VIIIe au XIVe siècles, l’avancée des musulmans au sud du Sahara et dans l’océan Indien rencontre 

de puissants empires africains (voir le 1e cours en Histoire). La richesse des empereurs africains provient de 
leur domination sur des sociétés d’agriculteurs, de pêcheurs, de chasseurs et d’éleveurs et de leur capacité à 
organiser un commerce fructueux, notamment d’or et d’esclaves avec le monde arabo-musulman.  

I. Les empires africains, l’exemple du Mali 
« Le chasseur gagne toujours, car le lion ne raconte jamais l'histoire », raconte un proverbe africain. Et 

il en va de même pour l'Empire du Mali dont bien des Européens ignorent l'existence passée. Pourtant, né avec 
Soundjata Keïta, au 13e siècle, cet Empire fut à la fois richissime, puissant et prospère. Ce que nous allons voir.  

A. Un prestigieux empire (Feuilles d’exercices 1 et 2) 
Entre le XIIe et le XIVe siècles, plusieurs guerres permettent une expansion de l’empire. C’est au XIVe 

siècle, sous le règne de Mansa Moussa (1312-1337) que l’Empire du Mali est au sommet de sa puissance. 
L’empereur du mali (le mansa) règne sur le pays depuis sa capitale, Niani. Il contrôle la justice. Il s’appuie sur 
des gouverneurs à l’intérieur de l’Empire, et sur des royaumes vassaux à sa périphérie. Il dispose d’une armée 
considérable de fantassins et de cavaliers. 

B. Un empire musulman (feuille d’exercices 1) 
Les empereurs laissent les riches marchands musulmans libres de leur religion et finissent par se 

convertir à l’Islam. Le mansa est donc musulman. Il fait construire des mosquées dans un style propre au Mali 
à Tombouctou et à Djenné. Il ouvre aussi sa cour à des savants arabes. L’empereur est tolérant et accepte la 
culture ancestrale animiste. Le culte des esprits, des ancêtres fondateurs persiste donc.  

• Animiste : croyance en une force divine qui anime les êtres vivants et notamment les animaux. 
Quelqu’un d’animiste va ainsi croire que le jaguar (par exemple) est divin et va pouvoir faire des 
sacrifices, des prières pour que l’animal lui donne son courage, sa force, son intelligence etc.  

C. Un empire riche (feuille d’exercices 2) 
Le Mali est un empire riche grâce à ses importantes mines d’or et au commerce (esclaves, noix de cola, 

sel). Les produits sont échangés aux marchands arabes dans les villes aux portes du désert, surtout 
Tombouctou et Gao. La richesse du Mali vient aussi de la puissance de son armée qui permet à l’empereur de 
soumettre les peuples voisins qui sont ensuite pillés et réduit en esclavage. On parle de « razzias ». 
L’empereur, qui dispose d’une partie de l’or, est très riche et possède de nombreux esclaves. L’empereur 
Malien Mansa Moussa est de nos jours connus pour avoir été l’homme le plus riche du monde.  

• Razzia : expédition militaire dans le but de capturer des esclaves.  
• Esclave : individu privé de sa liberté et utilisé comme un objet 

 

 

 



II. La traite négrière en Afrique au moyen-âge 
A. Des sociétés africaines esclavagistes (Feuille d’exercices 2) 

 

Dès le VIIe siècle l’esclavage est fortement utilisé par les gouvernements africains pour différentes raisons : 

• L’économie : c’est un commerce qui rapporte beaucoup surtout en commerçant avec le Maghreb 
(Afrique du Nord). En effet les musulmans n’ont pas le droit de réduire d’autres musulmans en 
esclavage, ils achètent donc des esclaves auprès des peuples africains. 

• La soumission / la guerre : beaucoup d’esclaves sont capturés lors des razzias. Des villages sont 
attaqués et pillés, puis les prisonniers sont vendus. Cela permet aux empereurs de s’enrichir tout en 
soumettant leurs ennemis et en agrandissant leur territoire. 

• La puissance : la richesse des empereurs africains se mesure à leur nombre d’esclaves qui leurs servent 
de travailleurs (mines d’or ou de sel), ou de soldats. Les esclaves permettent donc d’enrichir 
l’empereur par leur travail, ou de le rendre plus puissant en combattant pour lui.  

B. Le fonctionnement traite négrière transsaharienne (feuille 3) 
 

Les esclaves sont majoritairement capturés lors des razzias. Ils sont ensuite rassemblés pour être 
transportés vers les marchés aux esclaves, souvent au Maghreb ou en Asie. Ils quittent donc l’Afrique de 
l’ouest sous forme de « caravanes1 » guidées par des négriers2 et traversent le Sahara. On parle de traite3 
« transsaharienne », car ils passent à travers le désert du Sahara. Cette traversée est très dangereuse et 
mortelle à cause : des températures, du manque d’eau, des nombreux pillards.  

1 : une caravane est un grand groupe de personnes se déplaçant ensemble souvent pour des raisons commerciales 
2 : un négrier est une personne vivant du commerce des esclaves 
3 : la traite c’est le transport et le commerce d’esclaves organisés sur une très longue distance. 
 

C. La traite négrière  
 

Entre le VIIe et le XVIe siècle, le commerce d’esclaves (= la traite négrière) devient de plus en plus 
important :  

• On estime que 4.7 millions d’Africains auraient été victime de la traitre transsaharienne 
• On estime que 5.8 millions d’Africains auraient été victimes de la traite orientale à destination de l’Asie 

Peu à peu, les bateaux et les moyens de transports s’améliorant, la traite négrière évoluera et des 
Européens participeront à la gestion de ce commerce, d’abord sur la côte Atlantique, puis à destination de 
l’Amérique au XVIe siècle (mais cela sera vu en classe de 4e !!). 
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